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              Ne vous 
 
                 laissez  
                    
                   pas voler 
 

                             L’Espérance 

Poème de Paul Claudel 

Il est midi. Je vois l'église ouverte. Il faut entrer. 
Mère de Jésus-Christ, je ne viens pas prier. 

Je n'ai rien à offrir et rien à demander. 
Je viens seulement, Mère, pour vous regarder. 
Vous regardez, pleurer de bonheur, savoir cela 

Que je suis votre fils et que vous êtes là. 
Rien que pour un moment pendant que tout s'arrête. 

 Midi ! 
Être avec vous, Marie, en ce lieu où vous êtes. 

Ne rien dire, mais seulement chanter  
Parce qu'on a le cœur trop plein,  
Comme le merle qui suit son idée  

En ces espèces de couplets soudains.  
 Parce que vous êtes belle, parce que vous êtes immaculée,  

La femme dans la Grâce enfin restituée,  
La créature dans son honneur premier  

Et dans son épanouissement final,  
Telle qu'elle est sortie de Dieu au matin  

De sa splendeur originale.  
Intacte ineffablement parce que vous êtes  

La Mère de Jésus-Christ,  
Qui est la vérité entre vos bras, et la seule espérance  

Et le seul fruit.  
Parce que vous êtes la femme, l’Eden de l’ancienne tendresse oubliée,  

Dont le regard trouve le cœur tout à coup et fait jaillir les larmes accumulées, 
Parce que vous m’avez sauvé, parce que vous avez sauvé la France, 

Parce qu’elle aussi, comme moi, 
Pour vous fut cette chose à laquelle on pense, 

Parce qu’à l’heure où tout craquait, 
c’est alors que vous êtes intervenue, 

Parce que vous avez sauvé la France une fois de plus, 
Parce qu’il est midi, 

Parce que nous sommes en ce jour d’aujourd’hui,  
Parce que vous êtes là pour toujours, 

Simplement parce que vous êtes Marie, 
Simplement parce que vous existez, 

Mère de Jésus-Christ, soyez remerciée ! 
 



 

Mot de l’aumônier 

 

 Ce livret qui vous parvient deux fois par an vous permet 

de rester en lien avec L.C.E. et d’avoir quelques nouvelles des  

uns  et des autres. 

 C’est pour moi également l’occasion de partager ce qui me  

tient à cœur avec L.C.E., c’est à dire « notre Espérance », vécue  

dans une grande fraternité. 

 Le thème du pèlerinage 2017 était : « Ne vous laissez   pas  

voler notre Espérance ». Cela a été le support de chaque journée  

à Lourdes. Mais nous avons pu remarquer que cette phrase qui a  

soutenu notre pèlerinage a dès le départ orienté notre attention,  

nos regards, vers Marie. 

 

Marie est Santé des Malades,  

Marie est refuge des Pêcheurs, 

Marie consolation des affligés. 

 

 Mais aussi :  Marie une force de guérison, 

   Marie une force de pardon, 

   Marie une force de consolation, 

   Marie une force de renouveau. 

 

 Pour ceux qui ont participé au pèlerinage de septembre ce 

support a été une richesse qui a nourri notre vie et a été une  force  

pour vivre « autrement » au retour. 

 Nous allons bientôt vivre les fêtes de Noël en nous  réjouissant  

que Noël c’est le don de  Dieu à l’humanité. Nous nous souviendrons  

que  c’est  grâce  au  « Oui »  de  Marie  que  le  projet  de   Dieu a  pu  

se réaliser. 

 

J’invite chacun à savoir écouter les appels de Dieu, car nos « Ouis » 

peuvent être porteurs de plein de merveilles. Prions Marie pour qu’elle 

nous aide à dire « Oui », même quand tout paraît impossible. 

 

  Père Marc de la Bourdonnaye 
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Témoignage d’un 1er pèlerinage à Lourdes avec LCE 

 
Je découvrais « par hasard » l’affiche de L.C.E. proposant le pèlerinage 
notamment à des brancardiers. J’ai immédiatement eu envie de le faire. 
Toutefois, la date limite d’inscription était largement dépassée – car 
nous étions à 15 jours du départ- j’ai malgré tout téléphoné au numéro 
indiqué et j’ai pu être inscrit, car, par chance, il restait des places 
disponibles. 
Quelques réflexions de mon entourage avant mon départ avaient fait 
surgir en moi une grande crainte de côtoyer des malades et de ne pas 
me sentir à la hauteur de mon engagement. Toutefois je restais 
déterminé, en dépit des doutes qu’avaient fait naître ces réflexions. 
 
Mon vécu pendant le pèlerinage 
Je croyais, ne connaître personne, ce ne fut pas le cas, une parente de 
mes voisins et une collègue à ma femme étaient du voyage et puis, je 
fus adopté par le groupe. 
 
Sur place, j’ai été stupéfait de la discrétion avec laquelle  les pèlerins 
taisaient leur angoisse de maladie lorsqu’ils étaient concernés, ou bien, 
gardaient pour eux ce qu’ils portaient comme soucis pour leurs proches 
touchés par le cancer, ou même encore, effectuaient ce pèlerinage pour 
des proches décédés à la suite de celui-ci. 
Pousser un chariot fut une tâche agréable pour moi, et d’autant plus, 
que la personne qui m’était confiée était particulièrement « ouverte ». 
Au départ orienté pour les autres, cette mission m’a conduit à vivre à 
titre personnel un pèlerinage à part entière. Ainsi,  je me suis confessé à 
Lourdes… pour la première fois depuis un demi-siècle ! 
 
En dehors des cérémonies, et de la procession, le programme de ce 
pèlerinage m’a permis de découvrir des temps  forts, comme la 
conférence d’un oncologue éminent, ou l’onction des malades. 
 
Mon ressenti après le retour 
Les cérémonies religieuses furent belles et pleines de ferveur. 
J’aurais volontiers remplacé les cérémonies d’ouverture et de clôture  
par une procession mariale ! 
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Notre groupe, géré  de main de maître par Jeanine, et animé 
spirituellement conjointement par le père Marc et Marie-Jo, s’est   
retrouvé uni par une amitié forte. Ainsi il se  dégageait de cette 
communauté une fraternité sensible, non-dite, mais bien réelle, qui était 
grandement perceptible. 
Au vu de mon caractère et de mes convictions, j’ai pu laisser une 
impression bizarre, car je ne sors pas du moule de grands pratiquants, mais 
ma foi reste intacte et forte. 
Les rencontres  qu’il m’a été permis de faire, dans notre délégation et en 
dehors d’elles furent riches et pleines d’enseignements. 
En résumé, ma participation à ce pèlerinage me laisse une impression de 
grand bonheur. 

Pierre GUIGUET 

 
 
 
 
 
 
 
 

Témoignage de Mireille 
 
Le L.C.E. m’attirait, j’avais besoin de me confier à la Vierge Marie. Mon 
mari étant décédé d’un cancer il y a bientôt  trois ans, je n’arrivais pas à 
partir de la maison. Je croyais l’abandonner, je l’ai soutenu  dans son 
combat contre la maladie. 
Après multiples hésitations, je me suis décidée avec l’aide de Marie-Jo, à 
partir pour Lourdes. Je ne le regrette pas. J’ai vécu ces cinq jours dans 
l’accueil, la fraternité et le sourire. 
A la célébration eucharistique et spécialement à la communion, j’ai ressenti 
comme une grâce, une lumière qui me pénétrait 
Je suis revenue comblée et prête à repartir à Lourdes pour remercier Marie 

Mireille 
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Marcher sans cesse dans l’espérance 
 

Le thème du pèlerinage de cette année était : Ne vous laissez pas voler 

l’Espérance.  

Dans quelques jours nous fêterons Noël, « Dieu avec nous ».  

Et moi j’aurais presque envie de vous inviter à reprendre un chant du 

pélé : Une porte ouverte sur le ciel »,  avec le couplet n° 2 

 

Celle qui donne vie au Christ Amour 

Etendu sur la paille 

Celle qui est présente au fil des jours 

Lorsque Jésus travaille. 

 

Oui Marie tu es là toujours présente  pour nous accompagner, car Noël  

ce n’est pas que le 25 décembre, c’est chaque jour  et dans les moments 

de maladie ou de souffrance, nous sommes aussi parfois étendus sur la 

paille, mais dans l’Espérance  à côté  de ton fils Jésus. 

 

Le Père Marc nous a  parlé d’Espoir et d’Espérance à Allex et nous 

aurons la chance de pouvoir relire ce qu’il nous a dit et nous en 

imprégner.  

Noël nous sommes en famille avec nos enfants, nos petits-

enfants, mais aussi avec ceux qui nous ont quittés et qui fêtent Noël au 

Paradis. 

Noël, nous sommes en communion avec tous les chrétiens du 

monde, nous sommes aussi dans  nos communautés paroissiales pour 

chanter l’Amour et l’Espérance. 

 L’année 2018 nous emmènera avec Marie  qui nous dit 

« Faites-tout ce qu’il vous dira »Ev. de Jean ch2. 

Mais maintenant fêtons Noël avec tous ceux que nous aimons 

et laissons-nous habiter par l’Espérance. 

 Bon et Joyeux Noël à chacun. Que la joie et l’espérance  

habitent nos cœurs et nous soutiennent dans les moments 

difficiles de la vie. 

Je vous embrasse de tout cœur et vous dis à notre prochaine 

rencontre de Janvier  

    Marie-Jo 
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Dates des rencontres à  inscrire dans nos agendas 
 
Mardi 23 janvier 14h St Péray  (salle paroissiale)  

                             Galette des rois 
 
Mardi 06 Mars   14h   Aouste (salle paroissiale) Bugnes 
 
Lundi 11 Juin    Journée d’amitié   (lieu à définir) 
 
 

 

Ceux qui ont rejoint la délégation LCE du ciel 
 
Hélène Sandonnat inhumée le 22 Août à Crest 
 
Fernand Ollien   inhumé   le   24  Octobre  à Tournon 
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Hymne pour la Nativité de saint Ephrem 

 
Joseph embrassait  
le Fils du Père céleste 
comme un nouveau-né 
et il le servait comme son Dieu. 
Et il se complaisait 
comme en la bonté même; 
et il la révérait  
comme le juste par excellence (Mt 1,19). 
 
Grande était sa perplexité ! 
''Comment m'est-il donné,  
ô Fils du Très-Haut,  
d'avoir en toi un fils ? 
Contre ta mère je m'irritai,  
et je pensais la renvoyer. 
Et je ne savais pas 
qu'en son sein était un grand trésor 
qui dans ma pauvreté  
soudain me rendait riche. 
 
Le roi David 
de ma race a surgi 
et a ceint la couronne. 
Grand dénuement 
où je suis parvenu ! 
Au lieu d'être roi, je suis ouvrier; 
mais une couronne m'est advenue 
puisque sur mon cœur repose 
le Maître de toutes les couronnes''.  
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Regardez l’étoile 

Lorsque vous assaillent les vents des tentations, 

lorsque vous voyez paraître les écueils du malheur,  

regardez l’étoile, invoquez Marie. 

Si vous êtes ballotés sur les vagues de l’orgueil,  

de l’ambition, de la calomnie, de la jalousie, 

regardez l’étoile, invoquez Marie. 

Si la colère, l’avarice, les séductions charnelles 

viennent secouer la légère embarcation de votre âme, 

levez les yeux vers Marie... 

Dans le péril, l’angoisse, le doute,  

pensez à Marie, invoquez Marie. 

Que son nom ne quitte pas vos lèvres ni vos cœurs ! 

Et pour obtenir son intercession,  

ne vous détournez pas de son exemple. 

En la suivant, ne vous égarez pas. 

En la suppliant, vous ne connaîtrez pas le désespoir. 

En pensant à elle, vous éviterez toute erreur. 

Si elle vous soutient, vous ne sombrerez pas ; 

si elle vous protège, vous n’aurez rien à craindre ; 

sous sa conduite vous ignorerez la fatigue ; 

grâce à sa faveur, vous atteindrez le but. 

Auteur : Saint Bernard 
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A Lourdes 

 

En ce printemps 2017, Marie-Lou me fait part de son intention de 

repartir à Lourdes avec Lourdes Cancer Espérance. 

Je la rejoins aussitôt dans cette idée et nous voilà prêtes, tels Saint 

Pierre et Saint Jacques en partance pour une visite à la maman de Jésus. 

Le 19 septembre au matin, nous mettons le cap sur Lourdes en bus sous 

la houlette du Père Marc. L’ambiance est sereine, calme, concentrée car 

il fait un temps splendide. Notre prêtre nous invite à prier un court 

instant. Bien calés dans un car grand confort nous poursuivons en riant 

de bon cœur aux blagues  que notre berger nous déclame au micro. 

Aux alentours de 18h nous arrivons à bon port, pas fâchés de pouvoir se 

dégourdir après une journée de voyage. 

On s’installe à l’hôtel, on mange et nous partons pour la basilique St Pie 

X pour une 1
ère

 célébration. Incroyable, inouïe l’espace est comble et 

bruisse de mille paroles ! On nous présente les célébrants, les 

responsables et une animatrice nous informe sur la teneur du pèlerinage. 

Nous voilà 6500 priants et en effet  l’espace pourtant très étendu porte 

une foule immense! Lorsque retentissent les « Amen » plein de ferveur 

l’air vibre d’une communion sans pareille bien lancée vers l’au-delà. 

Impressionnés mais fatigués nous rentrons nous reposer. Le lendemain 

matin à 8h nous allons au chemin de croix au bord du Gave. Un vent 

aigrelet s’est levé et il fait 3 petits degrés. Emmitouflés, recueillis, nous 

bravons le froid en suivant les commentaires à chaque étape du 

Calvaire. Je tiens dans ma main la photo de Jeannine malade et de son 

frère Yves, tandis que je pousse le fauteuil de Marie Thérèse, m’étant 

portée volontaire pour aider un malade. Notre prière commune est 

fervente, recentrée, bouleversée par les souffrances du Seigneur. 

L’après-midi, nous voilà réunis dans cette basilique sous-terraine où les 

rangées de fauteuils de malades nous ramènent à notre misère et à notre 

petitesse ! 

La cérémonie est belle, émouvante, peuplée à l’unisson entre les 

pèlerins et les célébrants (environ une centaine). 

Lorsque les chants et les louanges retentissent nous sommes soulevés 

vers un ailleurs où le ciel rejoint la terre dans une union qui résonne de 

beauté, de confiance, d’espérance.  

 
 

-10- 

Cette élévation vers l’invisible chante la fraternité, l’élan partagé vers la 

maternité et le secours de Marie. 

S’en suit la procession eucharistique  sur l’esplanade à la suite du St 

Sacrement.  

Levant les yeux je  vois une file infinie de fauteuils roulants, baignée de 

clarté chaleureuse. Vrai serpent mouvant, muet mais resplendissant, ce 

défilé marquait la marche de chacun, confiant sa route au soleil de Dieu. 

Jeudi 21, nouvelle messe en la basilique ou les mélopées nous laissent 

nous approcher du pain de Vie. L’après-midi nous trouve tous réunis au 

pied de la grotte des apparitions pour le chapelet du pèlerinage la prière 

est profonde, intérieure, personnelle toute entière à chaque mendiant 

que nous sommes. 

Vendredi 22. Au petit matin Marie-Lou et moi partons  pour le 

sacrement de réconciliation. Empêtrées, maladroites, confondues de 

remords, nous conversons avec le prêtre compatissant. S’en suit un 

débordement de larmes et d’émotions refoulées trop longtemps, sachant 

pourtant que la Miséricorde ne nous avait pas attendus pour nous 

pardonner ! 

Vers 14h nous avons une autre messe en la basilique avec l’onction des 

malades. Moment immense, où l’humilité vient nous envahir face à ce 

sacrement répondant à notre appel au secours. 

Jamais je ne pourrais oublier le sourire transparent, lumineux plein 

d’amour et de douceur du prêtre lorsqu’il m’a accordé l’onction au front 

et surtout dans les mains. 

Il était pénétré, plein du bonheur de pouvoir être l’instrument de 

quelque chose qui le dépasse. Marie-Lou remuée, m’assistait en cet 

instant hors du temps et se laissait débordée par l’émotion. Minute de 

grâce, de légèreté où l’essentiel est magnifié. 

Après le repas du soir, nous marchons de nuit sur l’esplanade depuis la 

grotte, les bougies tendues vers le ciel tandis que s’élèvent les chants 

d’amour à Marie. Sait-elle au moins comprendre, l’italien, l’irlandais, le 

belge, l’allemand ?  Qu’importe puisqu’elle a les yeux et les oreilles du 

cœur ! 

Samedi matin, dernière célébration, les foulards s’agitent, la musique 

scande qui festoient en apothéose. 

C’est sûr on reviendra ! 

      La Cousinotte 

. 
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L’Avent et Noël 

 

Il est venu chez les siens 

Moi, je trouve cela incroyable, mon Dieu. 

Que tu aies voulu venir habiter avec nous, d’accord. 

Mais que tu aies choisi une époque si difficile, 

Sans électricité, sans portable, sans télé… 

Et puis que tu aies choisi encore  de naître pauvre, 

Presque le plus pauvre du monde, 

Pour que personne ne puisse dire : 

Je suis trop minable pour que Dieu vienne chez moi… 

Que tu sois venu nous dire en personne 

Que nous comptons tous à tes yeux, 

Et que l’amour est une force plus grande que tout. 

Oui, je t’admire, et je suis fier qu’on en fasse une fête. 

Une très grande fête,  

Pas seulement pour nous, les chrétiens,  

Mais aussi pour tous ceux qui pensent 

Que la Paix et l’Amour sont une chance. 
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"Doux enfant de Bethléem" de Saint Jean XXIII 

 

Doux enfant de Bethléem, 
accorde-nous de communier 

de toute notre âme 
au profond mystère de Noël. 

 
Mets dans le cœur des hommes cette paix 

qu’ils recherchent parfois si âprement, 
et que Toi seul peux leur donner. 

 
Aide-les à se connaître mieux, 

et à vivre fraternellement 
comme les fils d’un même Père. 

 
Découvre-leur Ta beauté, 
Ta sainteté et Ta pureté. 
Éveille dans leurs cœurs 

l’amour et la reconnaissance 
pour ton infinie bonté. 

 
Unis-les tous dans Ta charité 

et donne-nous Ta céleste paix. 
 

Jean XXIII 
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Journée d’amitié d’après pèlerinage 
Belle rencontre le mardi 14 novembre à Allex à l’invitation du bureau LCE 
26-07 ayant pour thème « Echange sur le pèlerinage » et impressions 
ressenties par les nouveaux pèlerins. 
A 10 heures accueil et surprise de l’absence de  Jeanine qui accompagne 
son mari Jean-Claude lui le serveur habituel lors de nos rencontres (absent 
pour examen médical) mais Marie-Jo avait pris les commandes de la 
machine à café et les petits fours fabriqués par Odile étaient en libre-
service (Merci Odile). 
Messe à 11 heures présidée par le Père Marc assisté par le Diacre Jean 
Chardon (Henri Beal, étant excusé). Nous avons prié pour l’assemblée, 
pour les malades et tous ceux que nous portions dans nos cœurs 
souffrants ou pas. Cérémonie célébrée dans la « Chapelle d’hiver »des 
pères Spiritains qui nous recevaient. Chapelle très sobre qui invite à la 
prière et au recueillement. 
En attendant le repas, échange des nouvelles des malades, de leur état de 
santé, évolution des traitements. Yvan est rentré dans une maison de 
retraite depuis le décès d’Hélène son épouse, les empêchements de 
dernière minute pour certains. Annie nous a envoyé une jolie carte et une 
image de Notre Dame de Fatima avec une prière au dos, sûre que nous 
faisions partie de son  pèlerinage la semaine précédente. 
Puis direction salle Sénégal où était servi le repas; tout le monde a mangé 
de bon appétit. 
Ensuite partage des « corvées » mais toujours bien sympa : Vaisselle pour 
les uns, balayage pour les autres, remise en état de la salle à manger ou 
petit balayage au gré des envies. 
Un album de photos confié par Pierrette a circulé, album datant de la 
création de la délégation 26-07-38-74 créée par Claude Robin il y a plus de 
20 ans, délégation scindée en deux depuis car le groupe était trop 
important et trop éloigné géographiquement. C’est avec plaisir que nous 
nous revoyons aux pèlerinages nationaux. 
 
L’heure tourne, rendez-vous nous était donné à 14 h à la salle Madagascar 
où le Père Marc nous attendait pour « philosopher » sur deux mots : 
« Espoir et Espérance »   
Vaste programme !!! 

Que nous trouverons dans le livret joint 
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Evocation des projets en perspective élaborés pour le 1er semestre 2018.  
Et oui déjà ! Que le temps passe vite ! 
Discussion constructive sur le pèlerinage 2017. Nos nouveaux amis  ont 
été conquis par l’accueil de tous et de chacun sur le plan local et national. 
Petite semaine de rencontres, d’échanges, de célébrations priantes, d’amitié 
au sein de LCE, une nouvelle famille de cœur. Un seul bémol, l’animation 
des chants mériterait d’être plus proche de l’assemblée afin que chaque 
pèlerin soit plus impliqué aux célébrations. Appel est fait à notre Délégué 
Marie-Jo de transmettre à l’A.G. d’avril s’il n’y a pas un moyen de remédier 
à ce petit constat et surtout voir si les autres délégations ressentent cette 
même gêne sans revenir à la «  chorale d’antan » mais peut-être trouver un 
terrain d’entente entre les animateurs et la foule pour qu’elle soit plus 
impliquée.  Il semblerait que l’assemblée participerait plus à la liturgie. 
Petit détail qui a son importance.  
 
Voilà les batteries rechargées pour l’année  et même plus pour beaucoup. 
Nous avons apporté nos soucis, nos peines, notre maladie, nos joies, nos 
mercis aux pieds de Marie confiants d’être  entendus. Semaine de 
septembre très dense mais combien apaisante et fortifiante. 
Notre après-midi s’est poursuivie par une projection de photos 
récapitulées sur DVD avec beaucoup de dextérité par Hubert. Moment 
intense  qui a permis à ceux qui n’ont pas pu se rendre au pèlerinage de 
revoir les images de Lourdes, se rappeler de très bons souvenirs et 
d’entendre les chants à Marie. 
Et voilà notre journée d’amitié prenant fin avec ces chants, les participants 
étaient invités à prendre une collation avant de reprendre  la route Mais 
depuis le changement d’heure les jours sont plus courts.  Journée baignée 
de soleil mais  avec le petit vent frisquet nous rappelant que nous étions en 
novembre et en plus dans la Vallée du Rhône. 
 
Merci à tous de votre participation et bonne fin d’année. 

Nicole 
PS : L’appel est lancé à chacun d’entre vous et selon vos possibilités à 
venir renforcer l’équipe    autour de Marie-Jo. Ce n’est ni contraignant ni 
difficile puisque nous y sommes !... 
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